
J’emmerde ce con de pays et tous ces gens qui critiquent
Je connais une terre patrie qui est fort bien sympathique
Sans préjugés, sans tabous, l’esprit ouvert comme le monde
Peut-être sont-ils fous ? Mais au moins leur terre est ronde

Et là-bas j’ai connu l’amour, sans embarras et sans doutes
Le bel amour qui dure toujours, mais affaibli par la route
Car je viens très rapidement, et je dois déjà repartir
Et elle passe en revenant de ses vacances, tout sourire

Elle est belle, intelligente, je sais qu’elle est faite pour moi
Mais elle n’a rien et je me plante car le problème est ma loi
Son seul problème, c’est moi, le mec bizarre qui la fait rire
Mais elle s’en fout, c’est son droit, et moi j’aime son sourire

Telle la Joconde, discrète, ne surtout rien laisser paraître
Mais ne joue pas secrète, je sais comment te faire renaître

Et nous étions biens, ne comptant pas le monde autour
Plus que jamais, il n’y avait rien, sinon cet inavouable amour

Mes mains dans tes cheveux, ou tes yeux qui m’avouent
Que nous deux c’est bien mieux que tout ceux qui en jouent
Là, c’est beau, et pur, peut-être aussi parce que c’est rare
Mais ce sera toujours dur d’entendre sonner le départ
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L’ami est souvent un être

que l’on aime en secret

après qu’il nous ait appris

à nous aimer nous-même...
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